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Pour certains scientifiques, l'empreinte humaine sur la terre est telle que l'on peut considéré que cette dernière est
entrée dans une nouvelle ère géologique : l'anthropocène.
Pour certains scientifiques, l'empreinte humaine sur la terre est telle que l'on peut considéré que cette dernière est
entrée dans une nouvelle ère géologique : l'anthropocène. Ce néologisme a été proposé par le Néerlandais Paul
Crutzen, Prix Nobel de chimie (1995), pour décrire l'impact croissant de l'humanité sur la biosphère. Cet âge a, selon lui,
débuté autour de 1800, avec l'avènement de la société industrielle, caractérisé par l'utilisation massive des
hydrocarbures. Depuis, la concentration atmosphérique en dioxyde de carbone produit par leur combustion n'a cessé
d'augmenter ce qui, pour une grande partie des scientifiques de la planète contribue au réchauffement de la planète.



Dans le numéro de décembre de la revue Ambio, Paul Crutzen détaille les bouleversements qui marquent l'entrée
dans l'anthropocène. Avec Will Steffen, spécialiste de l'environnement à l'université nationale australienne de Canberra,
et John McNeill, professeur d'histoire à la School of Foreign Service à Washington, il cosigne un article intitulé
"L'anthropocène : les humains sont-ils en train de submerger les grandes forces de la nature ?" Après avoir modifié, ces
dernières cinquante années, son environnement comme jamais auparavant en perturbant la machinerie climatique et en
détériorant l'équilibre de la biosphère, l'espèce humaine, devenue une "force géophysique planétaire", doit maintenant
agir très vite pour limiter les dégâts. Mais sera-t-elle capable de relever ce défi ? C'est la question que se posent les trois
chercheurs.



Selon eux, nous nous trouvons actuellement dans la phase II (1945-2015) de l'anthropocène, qu'ils dénomment "grande
accélération", car la mainmise de l'homme sur la nature s'est considérablement accélérée pendant cette période. "La
grande accélération a atteint un stade critique, écrivent-ils, car 60 % des services fournis par les écosystèmes
terrestres sont déjà dégradés."



Source : Cybersciences

CATastrophes NATurelles.net

http://www.catnat.net Propulsé par Joomla! Généré: 9 January, 2008, 10:35


